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VICTORIEN SARDOU

Vente cui^ rm/mero f pou/r Le$ qua/rliers de la. Rive, ÿauc/ia,, Rue.

WÿevCdoftMOTM àUCUTl dtUAeS Uctturs^tv 
¡AUOi»Ant que je,ne connais pas Rzba.cp.s, 
malgré tout le br«ut qui, se fait au- Vaud««'dte | 
pour cette, pièce, pa,s plus queux-mîmes ne ~ 
tonn-ais se-nt leb fi/ablès novrs^yù ont com­
menù taréputation, daSardow.Jentçon- 
rtaÀs pas davomtagata personne de ¿ecre­
bre compositeur de pièce» de theetrt.dont 
Comi/ ,ta "famille, Benoìf-ony representa«- 
i^ec ùu vèKVisme si cru. nos charm-aeites 

AçTamüte . Mais )’ ai te prétention 
de te connaître, très ùltime wenb pM son uri- 
ture. C’est donc l’homme, que nous allons 
étudiée , abandonnant V écrivant, aux cuti, 
que* delà litteT allure. .
Ce billet a été écrit*, ta veille data première 

des Diables noirs . Il pavait très sponta­
né, et doit rendre (es sertvs agiotes teâ plus 
vraies de Came , ««vtate de œtcrribleûii 
connu, qui. Ç appelle urne premier«.. 

'Beaucoup de lignes assez nettement as - 
cendocntes, mais su/rtouA; ta signature, 
disent l'vnstvnct'aanbitieux, l’cntraph, 
l?ardeur t (a sentiment de fona que l'on 
trouva en. sot, ledésvr vif et inconscient 
d'arriver, de se fxire, S a place, d'etra 
quelqu'un'^ milieu, delà ¿pluie de«u>-H- 
qui, ne sont riew .

Voti a te mobile trouve, . Cet homme, nous 
I décrit très vivement cette armée de lutta 
I et d,'angoisses zquà avait precede la mise* 
I en. scèna de s a piote . Il u avait* on luÛ um 
I doni omr eux souvenir. Sa p remière, p me , 
I La TbMeme des êt'adsàat‘sl jouée en iS54, 
I a l’Odèon,était tombé* ; et U était reste <•

su» ans saus pouvoir se faire joues*. Un*. I 
de ces fées par tes quelles on arrive, qu’ elle* *- I 
soient reines sur un. trône, ou revn.es sur tes I 
planches, M**'Dqaz.et, te protégea. I

’ Après [‘ambition, l’écriture dit l’etiorgiv,la I 
ténacit*. ta perséwraiwe. Ha des finales dures I 
et qui font massue, c'est ta volonté forte. Quel - I 
ques lettres sont anguleuses, c'est (’obstinati­
on.. n • t !
L'absente complète de mots «gtadietes, 

ünitu* qtô al a,certains mots groumanh 
disent' la franchise? ; te ligné droite dît le/ 
mmaiu d'Iiebditi et de diplomate* . Ni fwi( 
ni diplomate,comment «t nomme »r-il pic 
teuMvr? parl'uiergù) de s a-volonté .11 «‘a 
pas ta d’autre Habileté que celle-lé . $e> | 
premiers ùisuceès ne l’ont ni decoivrogè ni 
abattu. Avec te Sentiment*tirés ouergique/^i- 
de sa v ateur, I? imitation permanente de son, -w 
ambition,, ta tenadtf de ses idées, U de- 
vait arriver urv jour*.

Maint tuant .quelle est l’étoffé mtdtechiefc. 
que les signes types de (a frtaptedogte me font 
découvrir ,d ans $ atdo u?.
Il est richement doué : il appartient* augran- 

pe tes équilibres . Certevns mote(<d/z»tf/04^ 
eo Messie* L) nous montrent l'komin* de péné­
tration , de coup d’<xil, nous ùidcquent (’Ob­
servateur. Les signes dtta dèduct\A»itZ ntus 
disen tansuite, l'nomme qui a, le puissant on. 
chaanement ¿v l’ideé .
On, me demandera powrquou de vds hommes, 

si bien, doues mtelle«tuel(<mmtr»iélwtal’pa$ 
plu« haut cette littérature, du, théâtre, qui 
aurait urne vnfUien«/ prodigieuse >•»(» vie 
morale d’une natiôiv.
Ma réponse est très simple. Ces hommes ne en 

s’appartiennent pas. Les peuple* ont les ç><* 
vcvnemenbqù ils méritent,«t (eAeltn pu leur 
va . Le cuisinier d’wne grande maison, assai­
sonne au goût de ses maîtres . On,sert du, 
2?«wo</9a, * vm publiv qui, sifflerait bardot, 
SV;«* beau/j our, S ardoù s’avisait de lui 
Simnr un plat a la façon du. Mneutfro/^. 
Panvras écrivains, non* v»«Aons qu ils wons 

morales tnt, et nous en faisons des esclaves !’ a ’ • • <VaAa S , • • • » • ’ - a «.‘ai’
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1C>t uaw ichkwre, bvftgvdÌÉAtwuwt rewiarquible-M» 
qui alte de la pvitocele, M adii Ida. Ubillefc qui, jc reproduàs 
est d'usu vwewdlteu.se spowtwiiite. tvv te fcaxMit,let­
te via lux e fortemeut napolèonveivufz ne/poitvait; pa$* 
5f4oatar qw die fourniralt i la-redvutabte bcìerue, dte 
là^Grappolo<rtel'imctebesplus precitux sujcts d‘e-

COURRIER DE PARIS.*■*■—*■» ’ .
L' acadenue des *> eternai morales

I • --**"
Dn revient toujours à Paris

** f w ■*’

est pétroleuse - Pudeur effarouche«- de IA .Veut Ilot- l'art défaire, 
u puer le marbre» —La. Venus du Capitole et tes anges de Saint- 
Pitrr«- de Rome. ; - . .

(es beurres des t mtnvc sautes sont très hautes : ¿èespotivi'té. 
Ces barres se terminent quelquefois en massue^ quelquefois molle. 

ment*: PespotiVtle, fou/t/ent doute t mais uneIpue/ids dure, ;
Cécritu/re, ançr uleu.se. et vnclvnèa' à ta fois dit la, sensitivité 

. ♦- z V . ~te ’ *" ■ '
eadrenie,, la tentation, muArrme. de <e#e atne, et la doml- 

tiamt d'une/ ff>a4u'lrp> permanente, — Pef^rfmnatMSM4, mente, 
les pim prouves f t&ujoinrs prises on raison, d'une, ireytrréfSfok. 
Habilites eereisàte'. !
L aligne est serpentme, : pabi/e/& dp/omatépae,. ■ 
Certaines lettres sont très mouvemeAvtee*, : /rrtapùnovf’i-on, 
y ut emporte ' .
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de^ eette/et <te «tU süruM’wtv, pòse/ 
tou&vîvant&. dfipoiûuèe Ae tout (e près trae/ d'utvnom. s¿ ¡L> 
I » O . • í L M ’ •• *• • W H < e. âlustre, detout l edat a une vie prvnciere., pour n être plus, 
sous lt scalpel glacial mais respectueux du-grapRologistt 
üue la fitte d Eve-, <^u.e C on d ¿coupe intellectuelle ment partí- 
(ambiami,comme (aplus vulgaire fdte du/peupte cju’otv 
livre, aux anatomistes swr te watbre repoiusaut d’un inu 
phithratvA Récite hardiesse, delà S cierne/, maÀs quelle e- 
tonnante révélation/! Tout ce vviovute, (que, »cou/» n apertevi - 
oas dcuLdernèrcj tenuage qut te sèpaue, duc reste des mortels, 
ou il soit* descendu, daws latom.be, ovo vivait encore, venant 
Xjwbvr cejugevucut des avues qui estsans appet , puisque cesti 
ce monde qui témoigné contre lui/ - meme parles lignes acacsi- 
trûe1? de son écriture, quelle nouvecude étrange dates tvn si­
ècle-; qui avu. déjà" de s¿ ¿bravigas choses
’Ehbien', saisissons surte vif attenattere ardtiate dont 
la setevue constate ,du,premier coup d'oeil,', ta puèsjaute e- 
nergte ,1'vwtvnvu.se vucruveiuecct sensitif et volontaire .
Pans <e6 signes t^pes forteweiat accu5esut est extreme 

Mous avons la ivn<c a vue, fournaise, ou. tout s'elaboré, se, 
peAVje, se produit avec te caractère d'ivue vwtwveu.be, ùwtew- 
’ ■• « I ■ • •site. ,
t écriture est ex cessi veux caaX ascendante, jusqu' ¿ en être clis- 

Craxitust au, regard, : ¿^nôthon, entre mat entrain t ctéi¿fj+. 
arifent da p addire ¿vec éclatéau,premier ra*ty* 
Presque tous tes mob sont très fortewieuX g(»diolès; /xÀesse 
entreme. ( .

. Quelques lettres sont seuleuieut vndiqu««s par un. vwouvuuuit 
de, plut-v\c : /Iatture ètn/ténefrodde dontnul tte doit devtmer /d± 
pensée, u¿r¿tetóle,. •

< Les tettai ne sont qu'une serte d’owigles aigus : obftfhatîvn, 
eatte>nei nature c/ud ne cède, youtnods t ferri ¿fia dattí $e¿ dfdc- 
fri)n¿ et da-n s ses haènet. -. •

vwewdlteu.se
uleu.se
latom.be
vwtwveu.be
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LA SCIENCE NOUVELLE

E.DE VAKS

un ifrnitn' res - 
k Lib-crleS moder.

pdiro/euse,, 

(fui 
et cfa crimes con

Le trait du procureur dit /es deffaetceò hadiituoJfte/ibpru­
de tue d'ùuh*ct'. - *
Les finales s' uret'eM’ brusquement : /wtdect depofitefi- 
viti ¿¿freme. .
Q. «tiques ums de c« frnales disent '
MaU elle* St recourbent sur «UeMnvmeS. Çiqjne tqpe de garnir»-. 
siti cpd cafaites ce jur Je don doit rapporter.
Le*» traiti» allongés disent' la. vfaaaï&.
Ces traits Sont aigus. Signe fypt de. v'/vaufa'yui lòmóe.^ 
rapcdom&M/t', ijae/yua ea/réme ¡pde/Ze. Soit, est y sfa /tapas 

cfadM/retói
InteUectueUevueAvtr, cette nature est vuüulire,,ncHemeutdou­
ée de pénétration., de coup d'ail .
Les majuscules disent u*e cextaÂMe vulgarité.
La. signaturt/.'vwc .hardie), anMoUAeuoe», MoportW. se-t«»ni- 

nasat pwrwn paraphe, mcovtp desabre, qui dît l'humeur 
guerrièra dans une poitrine d< femme avec tous (es ùis- 
tûvuts de laf&iuvvvite a CetntextreuACjesuvuc atte nature 
«ue*rgique,. c‘ est eHraaja*it d'ardeur, de sppntan'eita.,d'obi - 
tinarion. . ’• • 9 •*
Cet exemple- pvouwtadé quelle W-portance sont,pour (a.* 

Graphologie,de beaux «chamfiltdns d'écriture très sgppün^ 
Supposons cette lettre «rite» avec vue certavw sovtv, Itœtè ar­
deur de atte natura nous eut complètement échappé-.

Je vue. suis ,nalur eli tua «Attrait par un sentiment de conve _ 
nance que comprcaylront mes lec.hu/rs, renfermé dans les 
lignes |es pUas g-'eneirales . Je crois ne- pas ître sorti delà gra­
vite de Ma science . Je n'ac «te ni satirique vu adulateur.

IIIe PARTIE.

FEUILLETOH
du. serpent. Ce sont là /es verta! que doitpratiquer tout jour, 
nateitife. ¿tuguri. l'amye, eoo ferme» ateu-r - Sous fa ptyutee^r 
d'unpippO' d'onstruefron arme du, glaive, delà'lot — interdit 
le pcoradii terrei tre où. croi t /'arbre. de fa fetonte; potiti yux> 
C rei t b ion id l'arti re o/e fa science du tien, et du. mal. tapead, 
j'¿òpere , dire ce/a, scvns feJne'ritd.

Je erotti pouvolrpovr/or d'un. article, deM. Ueud/ot contre /$/. 
Ba/rthifany Scucii-teì/avre. //est /nordarilt ùnso/ent, eoc- 
trarapemt, unpuc ùrnop/ef mais spiritaci. //a/fayax. /a, 
potiti y ve. de fa. Uart/te'/emp dotiti t-Iti'/aire ; céltSon. droit 
Moi, / Ch ¿d tildi nid&L'a/taiyifer, ne de fa c/e/epdre;ety e iic 
suivrai. pa.i Al. Ifauillot sur ce terrain,. Mais, yaovnd U 
deluse l'cuddeftefa deS Sciteicus morales, dpropos de /'vn,- 
cecidi e des Tua. lettesi, de /‘ture; ,c imdaiili6 /ement fa-ulte/¿s 
■maison^,je voudraitpoavoir me rendre compte da /ut 
qu, 'il poursuit par ces excentivcifite de lanyayp tfudne. peuvent 
pas être lerèstAÎfat dune conviction,.

En supposant yux. l'cua. de mie des sciente! morale! ne. Soste 
pots précisément orthodoxe, yu 'elfepro fase 
peitpour fa. liberté/ de conscience et autre 
nebf.ee n 'estpati urne, raison pour en faire urne 
Et AI. l/eui/lot tombe, doues la. stupide erreur 
rend eut le ch resti cutis me responso./le. des «eus

DE LA GRAPHOLOGIE. ________
//Ú5, cou nom de, fa, reh'pion,par des ciré fie ns. f

Ce ipc m'a. oui tu si dcons cet adidep'ejt /cvpudear e/Zaroudee de.& 
M. l/ciul/ot n propos de « là. Lais mourouite du j ardua de s Tudtries, 
offrant sorv veut te augraud awr fhf M. l/efal/ot, voua eteiodté 
a. /faite, dates /co vitles S cl ùdê. Dr, sarò parler de fette admirable, 
¡/¿suit da Capito d </“■*■ o/7teaaa. reya/rds des spectateurs, dsoas /oufa 
Ses faces, sa. beautésans fa moindrivolle, ily aidant /es épr/esesys- 
CSie/ne é Saint- Tierce de Tome, de ces nudids dans /esyudfoi'oos 
ne voye¿ yu£. « l'att de- faire/ puer le, marbre . «« 0Á!M. Tucdlpt, f¿ 
Vous devctile-z. Je smiesseur de Pie IX, Aériez, - vous donc briser 
les statuer Port peu, ho/ùliéesplacées surfes fbinbeau^. de^ vr 
papeS Jet ces ounyes oaml formes yracieuAd et /èttdnCnes cuspen. 
du>$ ctAtM corru'ches dan! des poses fart risyueep l la romains 
UC. Se. scanda fient pappcardpeu.de close,; et,je méplate a. ensà 
re. qae.,dvou,s arrivez. au,pçnti//catsuprime, VOU! ne, seree pas 
UioinA en fail/iti/e. accpoieit de vue. de l'art, y a 'au,poont de. vue. 
dojpntdoyuz'.
Qu, 'on. ne tn 'accusepas de monter une scie à. M. l/ecul/ot' um, j- 
feuidltto tfafá aune, à, nolèr les ex ceste rtc iter yaaad elite ont unvy 
cer favn, m ontani t, et voild pourquoi je saisis aeuputisay' ctefa 
du,redteefrurde I?Univers.

E.DE
lec.hu/rs
nebf.ee
peu.de
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CORRESPONDANCE

Prea en.r tnaàmNacuti /'écriture ol atte femmepose quont, 
et ayamt ft file pu cuvai/ les Sodiifaùrec/fJyoufj de dÿsoasu

fL Stratidiffiti/t, de. rendre. plus forf&tne*f et avec ffpres- 
non d une OHurertMice, plu* deltfafai l'faprefrioL A-eu~ 

pets on, üi_ pour un. vp rifilai, etrfmrire. d,s e'trtmL 
7*^ f^ripfiçns ctujcyutdfa a-pic, avrU^r folrie, fciemfi.

L ecfit<^t. de tuddfidcCv/tÇ-on. 'uifint' dé»
Un, /& /¿noiuptay^ri f/affe^ et y fa, Mus est «mépris 
filent , <*pp art tint (Uo aroi^oe, drdui/lf, Elle,
dt& ulte ¿nteliìyena. for fan ont foyidxn.no.

CONSULTATIONS SUR LES ÉCRITURES 
PAK DESBAROLLÇS BT JEAN U1PPQLYTE.

* * . » * *

On a, Va pur kr Mirer y** nout owm crm en oneri fa. fa+ 

produire, dans noi orticlei do Correspond omu, pwft rié^ 
r»/e 'f^eedal’KJn. 1 (fui//i pénétration., quello. fidfeN do

j uyoment çqrcuririsent tes portraits tr rapho toriques que, 
' Çf/t fAdtfncuicds, Afoni y apportons sma affontian,
cônrffenciemor, ’ •

Adofaor ftA Lettres a, faM rT/oob aeroliti ecjesm./tippolylè, 
cpoi. M."^ Bouul/on,, r. Neuoe aies tarifs- chountps,p <

Pria dee co* su itati ont : fût. . :

linons fait riti obyectiom aaxaudAi nous auroevi 
successi ne ment à. répondre . l/st de ncj cnei/leours aorils /es 
rei loffie, delà. sorfe ; «« Je rt/na/ique, scwtnb danti rot Jiàpiej. 
tùs des apprèdarions qutw contrarient : Dip/omutie dfèfi^ 
dû se f despotisme et fui tiesse t fin aedi et sensiòiiì/d. fp/n^ 
nient «xpiiyuer ces contrastes ?
Pica n'est plus simp/e <jue notre réponse,: e//e se U9

SB A H BIROOLYTB
«

^4^ry Aiuion,,

PARIS lmp. MANPRillY, H, Quai ^1. R.pn

. Nous ne, comf userons ces de&n renturcs que sous tuer I 
Seulpoint de eue t celui de fcc on omie estreme ouperdmonie 1 
et du. perte haut opposé, le peut de iou dépense,. . . • I
Heaafidee les fût aies’ de eAaqtu. mot céans fécritarc de TêxMey. I 

tantd.. fîtes s'a*refait ôratcpceuuu t, tpour /épias prandiuan^ I 
brz. La plume suit Le, ffiouA/ément ònstòneffdu cerveau,, I 
qui est de ne rfat, dépenser ina,ti/ement~. fi/c,ttejede,paî ces 1. 
(onpues fin a/es qui a//onpertf/es mots. En les arrêtait t ónci I
quement, elfe ecostumcse, o/e^fenct'e,. . I
Ett~mûne, feenps, la fedire d'oie so(d Cirees ces lùpnei n'apas I 

um, seul A loue dams le, papier,pas sort, jend alinea,. Le,più - I 
^fr& ri ou pas voulu tafaer deplace, tnocrrpee parles mots , ' I 
// a a i/o np* tune seule Syllabe à la. fut d'une bÿne,, selon, /'af»^ I 
qe ' des pro curearj, des fifa** d'affaires.pour- qu '¿l n 'y tuf pas I

. ion b faste où, vue p faune, dranpire. puf interceder quedjuc, fat- I, 
tre,. z , .
Aie,'contraire,, daus f écriture de la, femme dpenirefêjexcp- I 

te deux mots à.vrtl et (o^eweAit, où, la,plus*e,cadrete ¿ruspa.- I 
meati, parcèq tee, c'est une nature, entefea età, résolutions ôru^ I 
que?, t- ckouque finale, f'adonpe. d'une maniere, an orm afa. fa, | 
plume, joui Tùnflueuce du cerveaM,,/e/fajofiy encre aculofa; I 
elicne craint p oui d fa dp on s or. |
. l/eifa, de uns formes y.rap ht crues absoluanent contrairest coni-1 
me. sont contraires les dupepeussmus de l'aane rtpr**efidrij /r I 
peur ces formes si caracriris tiques et le /rartcheef. Or il le I 
trouve qut^sur -foo Jpécimens d'ecritureS depersofunea Iréf I 
économes, toutes fa finales des mots sont brusquement cur~ I 
ri Nés comme celles de falfayru^d, tique, sur Eoosperi 
inensd'ecriturvs de personne* dÿ> eus lire* , les fùn afa Sont 
a lionate s comme, dam s la. seconde écriture qtee,/ai placée, I 
Oh opposition, tram citée avec (elfe du forni eup diplomate^ 
Unepeut pai u avdur de démonstration, plus ec/afamte, 

’ que le4 deuye. passions opposées ont eu, daors te sens favrrS-e,^ 
d faide' dé (au'cn&uu, leur meutefesCation» normale etsponfa,

■ née SonS fa decup formes quef'indiquxy dont rime »(t *e& 
(em-e/n t la cbfutrndce foire, de l'ouCDve,, C'est cfmse, facile à,^

t • 1 • / fivriffa' $u.r Cou tea les écritures depersonate $ économes ou dep*M~ 
sières que. Con, pourra- co nu faire. faretra, se> ryorodiure> 
(jonitcmnmenC ces siyne* que, j'ai appelés signes types.
Quamd tout un, périment d'écriture, aura, enccfatùvmnudl 

l'un, oie,l'cucire, sfarne, fyp&, on,pourra,conclure, mfatili fa—
I trient à. l'erp cens ton, complèfë de l'une, ou, de, l'ouvOre deca 

y cession s dans farne». . -
I IJuound, d y aura, seudvtneutr quelques SpU types isoles

oiu d'écottotnit, ou, d'esprit de d¿peate, t ¿1y ouvra, Iqycyunmmt
I a établir cette nucunce età. dire» : cette nature a. des moments 
I oà l'coprii d'économie, Comporli, drd'osfarei où» die fa laisse, 
I adera la. dépense. fl mosorfac ¿(On faute» fa donner ut>a foe. 
I y ufi Isfte où, tes deurx penchants se tnoittruir cucr. roperols 
J avec fewrt scynef type* , opposei . . ‘

foyidxn.no

